
LE JOURNAL DE MÉDECINE ET DE CHIRURG~ 367
En-î 1905, le département d'hygiène de cette

même ville, a ajouté des infirmières aux médecins et
i,oo1 enfants seulement furent renvoyés ; chaque
cas a été suivi jusque chez lui par l'infirmière eti ce
jusqu' à complète. guérison. Ces infirmières de-
viennent pour les familles les missionnaires de

irhygiène.
L'utilité de ces infirmières est indiscutable. Ce

n'cst pas tout de renvoyer de l'école les enfants les
plus affligés, il est aussi-bien important de faire
revenir à l'école ces nêmes enfants lorsqu'ils sont
guéris de l'affection dont ils souffraient. Au moyen
de ce service supplémentaire beaucoup d'enfants
souilrant de pédiculose, de dartres, de certaineslfor-
mes dc conjonctives légères, de la gale, de l'impé-
tigo peuvent être traités à l'école même et guérir
sans aucune perte de temps.

Depuis que ce système d'inspection des écoles
par des médecins et des infirmières est établi, une
diminution considérable des maladies transinissi-
sles a été constatée à Boston et à New-Yor'k, et

une amélioration de 75 p.c. dans la condition des
élèves est survenue, et ce progrès va toujours en
s'accentuant davantage au fur et à mesure que la
méthode se perfectionne.

J'ai vu dans plusieurs écoles, un cahier sur le-
quel le médecin inspecteur inscrit toutes ses remar-
ques, c'est un double du rapport qu'il envoi au
bureau d'hyginne. Ce cahier reste entre les mains
des directeurs. Par ce moyen les autorités du dé-
partement d'hygiène peuvent' s'assurer si le méde-
cin inspecteur a fait ses visites quotidiennes tel que
prescrit et de plus les autorités scolaires peuvent
consulter ce cahier pour leur propre édification.
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La Prophylaxie de la Syphilis
au Cengrès de Berlin

Les progrès de l'hygiène imposent aux médecins
le devoir d'apprendre aux gens bien portants les
moyens de conserver leur santé. Parmi les mnala-
dies infectieuses, les plus faciles à éviter sont cer-
tainement les maladi s vénériennes. On sait, en
effet, à quel moment on a été soumis à la conta-
gion et après un contact suspect, l'homme a tou-
jours une crainte salutaire dont l'hygiéniste doit
profiter pour .der à mettre en pratique les mesu-
res de prophylaxie.

Il ne s'agit pas seulement d'éviter aux indivi-
dus une maladie terrible, il fb'ut songer plus loin,
il faut penser à l'avenir de la race qui peut être
plus ou moins compromis, lorsq' un certain nom-
bre de membres de la collectivité sont atteints de
syphilis.

Au dernier congrès d'hygiène de Berlin, de nom-
breuses communications sur la prévention de !'a-
varie ont été faites et ce sont ces travaux que
nous pensons utile de résumer.

Le microbe de la syphilis pendant sa longue in-
cubation lorsqu'il a été introduit dans le corps
d'un individu, s'adapte difficilement à l'organisme
de son nouvel hôte. Les spirilles de Shaudin met-
tent un temps très long avant de se reproduire en
quantité appréciable.

C'est pour cette raison que la, prophylaxie de la
syphilis est relativement facile. Il faut faire con-
naître les moyens qui sont mi,, par la science mo-
derne, à la disposition de ceux qui viennent d'être
récemmenlt infectés.

Roux, Metehnikoff et Salmon ont essayé de
préparer, soit un sérum antisyphilitique efficace,
soit un vaccin ne contenant pas de virus vivant ;
ayant échoué,. ils ont été amenés à étudier l'ac-
tion prophylactique des pommades à base de mer-
cure. Par des expériences sur les singes, ils ont
fait voir que les pommades contenant 25 à 33 de
calomel pour 1oo grammes de lanoline, donnaient
les meilleurs résultats. On a objecté que ces pom-
mades qui contiennent une si grande quantité de la-
noline manquent d'onctuosité ; cet inconvénient est
évité, en partie, par une addition de vaseline et la
formule de la pommade aujourd'hui préconiséel est:
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